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Un mouvement associatif dynamique
Anvers, cadre de la grande fête du football belge
Les stades anversois : les plus modernes de Belgique ?
Conclusion

En 2014, lors d’un match op po sant leur équipe fa vo rite à Gand, les
sup por ters du club an ver sois du Beer schot dé ployèrent une ban de‐ 
role sur la quelle ils af fir maient  : « Zij Zee ha ven, Wij We reld ha ven 1 »,
soit «  Eux port de mer, nous port mon dial  ». Tout en ren voyant à
l’ima gi naire des deux prin ci paux ports belges 2, cette as ser tion avait
pour ob jec tif de rap pe ler le plus grand dy na misme du port d’An vers,
dy na misme qui ne man quait pas de re jaillir sur l’équipe du Beer schot
et, plus lar ge ment, sur l’en semble du foot ball an ver sois. Pour contri‐ 
buer à l’écri ture de l’his toire du foot ball belge, il pa raît en effet im‐ 
por tant de re tra cer l’essor du bal lon rond dans la cité scal déenne 3, ici
entre 1880, année de fon da tion du pre mier et autre prin ci pal club de
foot ball de la ville, l’Ant werp FC, et 1939, année du der nier titre de
cham pion de Bel gique rem por té par le Beer schot. Au cours de cette
pé riode, le port d’An vers s’af firme comme un port eu ro péen de pre ‐
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mière im por tance. Pro fi tant du ra chat du péage sur l’Es caut en 1863
et de la guerre franco- prussienne de 1870, An vers de vient une ville
por tuaire in ter na tio nale : 6  au rang des ports eu ro péens en 1870, elle
se hisse en ton nage au 3  rang en  1901 et même au se cond en  1910,
juste der rière Londres mais de vant Ham bourg et Rot ter dam 4. Cette
année- là, 12 mil lions de tonnes de mar chan dises tran sitent par le port
fla mand 5. Le port d’An vers ayant été épar gné par les des truc tions
pro vo quées par le siège de la ville au début de la Pre mière Guerre
mon diale, on as siste à une re prise ra pide des ac ti vi tés après 1918 avec
un boom au cours des an nées 1927 et 1928. L’année sui vante, ce sont
26 mil lions de tonnes de mar chan dises qui entrent ou sortent de ses
bas sins. On at teint les 28 mil lions de tonnes en 1937 mal gré un ra len‐ 
tis se ment au tour nant des an nées 1930 6. Dans le même temps, An‐ 
vers connaît une forte crois sance dé mo gra phique. La po pu la tion aug‐ 
mente de 304 % entre 1830 et 1913, soit la plus forte pro gres sion en‐ 
re gis trée dans le pays après Char le roi (+ 346 %) 7. Après la Pre mière
Guerre mon diale, le centre d’An vers perd des ha bi tants mais la ville
conti nue de s’agran dir, ga gnant 4 600 hec tares. Les fau bourgs voient
leur po pu la tion aug men ter : Ber chem, Bor ge rhout, Deurne, Ho bo ken
et Merxem re pré sen taient 216 000 ha bi tants en 1940 contre 141 000
vingt ans plus tôt. Au total, An vers compte plus de 550 000 ha bi tants
en 1940 8. À titre de com pa rai son, l’ag glo mé ra tion bruxel loise en re‐ 
cense 1 277 847 en 1939 9. À par tir des ar chives de l’Union royale belge
de foot ball (URBS FA), no tam ment des dos siers des clubs, et de la
presse spor tive et d’in for ma tion, nous ver rons tout d’abord dans
quelle me sure le mou ve ment as so cia tif an ver sois a mar qué une plus
grande vi ta li té que dans le reste du pays. Puis, nous ana ly se rons com‐ 
ment la Mé tro pole, sur nom de la ville d’An vers, est de ve nue le cadre
de la grande fête na tio nale du foot ball belge avant de mon trer que, au
moins jusqu’en 1930, An vers pos sé dait les stades les plus mo dernes de
Bel gique.

e

e

Un mou ve ment as so cia tif dy na ‐
mique
En Bel gique, le bal lon rond fut d’abord pra ti qué dans les écoles fré‐ 
quen tées par de jeunes bri tan niques ou des Belges ayant étu dié
outre- Manche. Puis il connut un épa nouis se ment au sein du mou ve ‐
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ment spor tif as so cia tif. Ce der nier se rait né à An vers en 1880. Pré‐ 
sents dans la Mé tro pole de puis les an nées 1850, dé cen nie au cours de
la quelle le port d’An vers est en core en for ma tion 10, les Bri tan niques
jouent un rôle de pre mière im por tance puisque c’est au sein de cette
com mu nau té que l’on trouve les fon da teurs de l’Ant werp Ath le tic
Club 11. On ne peut sa voir avec exac ti tude quel foot ball fut pra ti qué
par cette so cié té à ses dé buts. Il semble que les membres aient
d’abord joué au football- rugby avant d’adop ter l’« as so cia tion » à la fin
des an nées 1880 pour af fron ter des équipes néer lan daises et sur tout
les nou velles for ma tions belges qui ap pa raissent à Bruxelles et à Liège
au tour nant des an nées 1890 12. Le club de vient alors l’Ant werp Foot‐ 
ball Club. Ses di ri geants jouent un rôle im por tant dans la consti tu tion
de l’Union belge des so cié tés de sports ath lé tiques (UBSSA) et la mise
en place d’un pre mier cham pion nat na tio nal de foot ball en 1895. C’est
au cours de cette pé riode que les élé ments belges prennent le
contrôle du club avec l’aide, semble- t-il, de membres de la très im‐
por tante com mu nau té al le mande de la ville. Dans les an nées 1900,
l’homme fort du Great Old 13 est Oskar Mol kau, un agent ma ri time et
commissionnaire- expéditeur qui di rige la fi liale an ver soise d’une
agence ma ri time basée à Ham bourg 14. Il est pré sident du club de
1900 à 1906 puis pré sident d’hon neur. Il compte parmi ses suc ces‐ 
seurs Henri  El baers dont l’ac ti vi té d’as su reur est in ti me ment liée à
l’in dus trie et au com merce du port d’An vers. Après avoir fondé avec
son frère Émile la so cié té scal déenne de cour tage en as su rance
E. & H. El baers, celui qui fut pré sident de l’Ant werp FC pen dant près
de 25 ans, soit de 1908 15 à 1932, est nommé di rec teur gé né ral pour la
Bel gique de la so cié té écos saise Ge ne ral Ac ci dent Fire & Life As su‐ 
rance Cor po ra tion Ltd, par ti cu liè re ment connue dans le monde des
af faires 16. À par tir de 1924, il cu mule cette fonc tion avec celle de di‐ 
rec teur de la fi liale belge de la firme lon do nienne The Ge ne ral Life
As su rance Com pa ny. Henri El baers est aussi vice- président du Co mi‐ 
té gé né ral des as su rances, en charge du dé par te ment in dus triel. Cer‐ 
tains des di ri geants de l’Ant werp jouent un rôle im por tant dans le dé‐ 
ve lop pe ment du foot ball belge. Dès 1896, Cecil  Ja cobs est l’un des
trois membres du sous- comité « foot ball » de l’Union belge des so cié‐ 
tés de sports ath lé tiques 17 avec de La ve leye et Spar row du club
bruxel lois Léo pold. Il fut rem pla cé au début des an nées 1900 par Ro‐ 
byns, un autre di ri geant im por tant de l’Ant werp. Oskar Mol kau, pré‐ 
sident du co mi té pro vin cial d’An vers, est membre du co mi té res treint
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de la sé lec tion de l’équipe na tio nale belge qui se met en place au mi‐ 
lieu des an nées 1900. Sur tout, l’an cien gar dien de but et tré so rier du
club, Al fred Ver dyck, est le se cré taire gé né ral de la fé dé ra tion belge
de foot ball (URBS FA) de 1911 à 1954. Il est ainsi, comme Henri De lau‐ 
nay en France, la che ville ou vrière du foot ball belge pen dant 43 ans,
exer çant une in fluence consi dé rable sur les so cié tés spor tives et les
co mi tés pro vin ciaux, no tam ment dans les do maines ad mi nis tra tif et
fi nan cier.

Le mou ve ment as so cia tif an ver sois n’est pas seule ment le plus pré‐ 
coce du pays. Il est aussi le plus dy na mique au moins jusqu’en 1926.
Cette année- là, le 21 dé cembre, l’URBS FA pu blie la liste com plète de
ses as so cia tions af fi liées afin de mettre en place son nou veau sys tème
de ma tri cule. Sur les 869 clubs re cen sés, pas moins de 125 clubs sont
ori gi naires de la cité scal déenne 18. L’ag glo mé ra tion bruxel loise en
compte alors 93 19 et Liège 38 20. Leurs meilleurs re pré sen tants, à sa‐ 
voir l’Ant werp, le Beer schot et, dans une moindre me sure, le Ber‐ 
chem, do minent le foot ball belge de l’entre- deux-guerres. Jusqu’en
1914, le Beer schot et l’Ant werp évo luent dans l’élite du foot ball belge
mais sans rem por ter de titres. Ils se classent à des places ho no rables
leur per met tant de se main te nir, même si le Beer schot connaît les
affres de la 2  série au cours de la sai son 1906-1907. En re vanche, les
deux clubs rem portent sept des douze titres de cham pion de Bel‐ 
gique mis en jeu entre  1920 et  1931. Le Beer schot est vain queur en
1922, 1924, 1925, 1926 et 1928 et vice- champion en 1923, 1927 et 1929. Il
l’est en core en 1937 avant d’être à nou veau sacré cham pion de Bel‐ 
gique en 1938 et 1939. L’Ant werp rem porte le titre en 1929 et 1931 et
est vice- champion en 1930, 1932 et 1933. À cela s’ajoute la pré sence au
sein de l’élite du foot ball belge du Ber chem, un club fondé en 1906 et
di ri gé par des mar chands et des membres des pro fes sions li bé rales
de la cité scal déenne 21. Lo gi que ment, la ville d’An vers four nit de
nom breux in ter na tio naux. Entre  1900 et  1902, la sé lec tion na tio nale
belge comp tait déjà plu sieurs joueurs an ver sois. Ils étaient 4 en 1900
– pour 3 Lié geois et 4 Bruxel lois – pour af fron ter les Pays Bas. En jan‐ 
vier  1902, on dé nombre à 5 An ver sois – pour 6 Bruxel lois – dans
l’équipe de vant ren con trer le voi sin néer lan dais, dont 4 joueurs du
Beer schot et 1 de l’Ant werp 22. Puis les joueurs an ver sois se font plus
rares, la sé lec tion na tio nale étant ali men tée es sen tiel le ment par des
foot bal leurs bruxel lois et bru geois. Avec l’ar ri vée des clubs an ver sois
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sur le de vant de la scène foot bal lis tique à par tir de 1920, le nombre de
joueurs issus des rangs du Beer schot, de l’Ant werp et de Ber chem au
sein de la sé lec tion na tio nale croît ra pi de ment. En mars 1925, on ne
compte pas moins de huit an ver sois dans le onze de dé part de vant
af fron ter la Hol lande. Il faut dire que le foot ball an ver sois est à son
zé nith, le Beer schot étant alors en tête de la Pre mière di vi sion belge,
l’Ant werp se cond et Ber chem oc cu pant la qua trième place 23. L’année
sui vante, tou jours face à la Hol lande, la sé lec tion na tio nale belge
aligne en core cinq An ver sois 24. Par ailleurs, les clubs de la Mé tro pole
four nissent à l’Union belge de foot ball un nombre im por tant de di ri‐ 
geants dont cer tains jouent un rôle consi dé rable dans le dé ve lop pe‐ 
ment du bal lon rond dans le pays, comme on l’a rap pe lé pour l’Ant‐ 
werp. Mais le Beer schot n’est pas en reste. Paul  Ha ve nith, son pré‐ 
sident pen dant 41 ans, de 1901 à 1942, est membre du co mi té cen tral
de l’UBSSA. Il in tègre le nou veau co mi té de sé lec tion de l’équipe na‐ 
tio nale belge avec Al bert  Frilling, un autre di ri geant du Beer schot,
lors de sa créa tion en 1904-1905 et prend la tête de la com mis sion
des ter rains qui se met en place en 1911. Les fonc tions de di ri geant de
Paul Ha ve nith dé passent les fron tières du bal lon rond puis qu’il a été
membre du co mi té de can di da ture puis d’or ga ni sa tion des Jeux olym‐ 
piques d’An vers de 1920 et pré sident du co mi té des sports de l’Ex po‐ 
si tion in ter na tio nale d’An vers de 1930. Le mou ve ment as so cia tif an‐ 
ver sois compte aussi dans ses rangs l’ar bitre belge le plus ré pu té de
son époque, éga le ment l’un des meilleurs ar bitres in ter na tio naux,
John Lan ge nus. Ce der nier passe son exa men théo rique d’ar bitre
classe  II en  1910 alors qu’il est li cen cié de la mo deste As so cia tion
Spor tive Anversoise- Borgerhout 25. Il de vient se cré taire gé né ral de ce
même club l’année sui vante 26 tout en pour sui vant sa car rière d’ar‐ 
bitre qui le mène, au cours de l’entre- deux-guerres, à of fi cier dans
trois Coupes du monde (1930, 1934 et 1938) et lors des Jeux olym‐ 
piques d’Am ster dam de 1928.
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Fi gure n° 1 : pu bli ci té des cho co lats DUC pré sen tant l’ef fec tif de l’Ant werp pen- 

dant la sai son 1930-1931.

Cré dits : col lec tion pri vée de Wer ner Ve rhul st.

Ber ceau du mou ve ment as so cia tif, An vers est aussi le ber ceau du
foot ball cor po ra tif dans le pays. Cela s’ex plique par le dy na misme
éco no mique du port d’An vers. Tout d’abord, si elle perd son sta tut de
ca pi tale fi nan cière de la Bel gique au pro fit de Bruxelles dans les an‐ 
nées 1830 27, la cité scal déenne compte en core un nombre im por tant
de banques. Ces der nières connaissent même un essor après 1863 et
contri buent à sti mu ler le tra fic por tuaire et à mo der ni ser les in fra‐ 
struc tures ma ri times. De nom breuses mai sons de com merce et d’ar‐ 
me ment ainsi que des so cié tés d’as su rances trouvent un ter rain fa vo‐ 
rable à par tir des an nées 1860-1870 au sein de la Mé tro pole. Enfin, si
la ma ri ti mi sa tion de l’in dus trie se fait res sen tir tar di ve ment à An vers
–  elle n’aura effet qu’au XX  siècle selon Ro land Bae tens 28  – elle est
déjà une réa li té à la fin du XIX  siècle. Avec l’ac ti vi té por tuaire se dé ve ‐
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loppent toutes les in dus tries qui y sont liées, en par ti cu lier la trans‐ 
for ma tion des pro duits im por tés, ainsi que la spé cia li té de la taille du
dia mant. Les usines de bis cuits De Beu ke laer s’ins tallent à An vers dès
1869, le si dé rur giste Co cke rill en 1873, les té lé phones Bell en 1882, la
so cié té mé tal lur gique de Ho bo ken en  1888 et Ge vaert en  1894.
Après 1914, le mou ve ment se pour suit. An vers ac cueille les nou velles
in dus tries ali men taires et sur tout des construc teurs au to mo biles
amé ri cains comme Ford en 1922, Ge ne ral Mo tors en 1924 et Chrys ler
en 1935, la ville étant déjà le siège de la firme belge d’au to mo biles Mi‐ 
nerve. Les pre mières raf fi ne ries de pé trole viennent s’y éta blir en
1925, 1934 et 1935. Les com munes de la ban lieue d’An vers que sont
Merxem et Ho bo ken connaissent alors une in dus tria li sa tion plus
pous sée 29. Les en tre prises is sues de ces dif fé rents sec teurs d’ac ti vi té
forment des clubs spor tifs d’en tre prise qui pra tiquent sur tout le foot‐ 
ball. Dès le mois d’avril 1914, la so cié té spor tive des té lé phones Bell
lance un appel pour créer une com pé ti tion ré ser vée aux as so cia tions
cor po ra tives :

Ins ti gué par l’ex ten sion que prend ac tuel le ment le sport de foot ball
dans les mi lieux com mer ciaux d’An vers et, eu égard au nombre tou ‐
jours crois sant des équipes qui se forment dans presque toutes les
firmes de la Mé tro pole, le « Bell té lé phone Ath le tic and So cial Club »
prend l’ini tia tive de fon der une « Com mer cial League of Foot ball As ‐
so cia tion ». Ce cercle in vite dif fé rentes équipes dont l’Agence ma ri ‐
time Wat ford, War rant and Pro duce Com pa ny, la banque de l’Union, la
Banque fran çaise à prendre contact avec lui afin d’or ga ni ser une
réunion 30.
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Fi gure n° 2 : pu bli ci té des cho co lats DUC pré sen tant l’ef fec tif du Beer schot AC

pen dant la sai son 1930-1931.

Cré dits : col lec tion pri vée de Wer ner Ve rhul st.

La guerre em pêche la créa tion d’une fé dé ra tion cor po ra tive. Il faut
at tendre 1920 pour as sis ter à la fon da tion de la Ligue spor tive du
com merce d’An vers. Elle est créée en sep tembre/oc tobre 1920. Elle a
pour pre mier pré sident Josef Pres sel, du Dia mant FC, et comme vice- 
président Fer nand Wau mans de la très res pec table mai son de com‐ 
merce Kre glin ger. Le co mi té exé cu tif compte aussi  : Flo ri mond Van
Avondt, du Cercle ath lé tique de la Fran ci bank, la fi liale belge de la
banque fran çaise So cié té Gé né rale  ; René Sche ven hels du Mi ner va
Mo tors FC  ; Me daets du Stadhuis VV, le club des em ployés com mu‐ 
naux  ; Eu gène Van Dyck, de Bell Te le phone AFC  ; Au guste Van gheel
du Cré dit an ver sois SC et enfin Van Ham du Ge ne ral Ac ci dent FC 31.
La nou velle as so cia tion ne compte que huit clubs af fi liés lors de sa
fon da tion. Lors qu’elle fête son cin quième an ni ver saire en 1925, la
Ligue spor tive du com merce d’An vers re cense en re vanche 60 clubs
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et en vi ron 2  000 membres 32. L’or ga ni sa tion des cham pion nats est
cal quée sur ceux de l’URBS FA avec une 1  di vi sion, une pro mo tion,
deux ré serves, une 2  et une 3  di vi sion. Il y a aussi des tour nois de fin
d’année  : coupe de l’in dus trie, coupe ma ri time, coupe in ter banques,
coupes des adhé rents. Ces com pé ti tions jouissent d’une bonne ré pu‐ 
ta tion en rai son de la qua li té du foot ball pra ti qué lors des ren contres.
Il faut dire que la Ligue spor tive du com merce d’An vers ac cepte la
double af fi lia tion, au foot ball cor po ra tif et aux cham pion nats ci vils de
l’URBS FA, même pour les in dé pen dants 33. Ainsi, des joueurs de haut
ni veau, issus des grands clubs an ver sois, pra tiquent aussi le bal lon
rond au sein des équipes cor po ra tives de la ville  : Ray mond Braine
(Ban cre dit et Beer schot), Hen de ry ckx (Dia mants et Beer schot), De
Roeck et Mei ren (Bell té lé phone et Ant werp), Claes, Dries et Van Goe‐ 
them (Mi ner va Mo tors et Ber chem) 34. Le foot ball cor po ra tif connaît
éga le ment un dé ve lop pe ment dans les autres centres foot bal lis tiques
de Bel gique mais s’y im plante avec quelques an nées de re tard par
rap port à An vers. Des cham pion nats ré ser vés aux clubs d’en tre prise
sont créés à Liège et Bruxelles en 1922 et plus tar di ve ment en core à
Gand.

re

e e
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Fi gure n° 3 : pu bli ci té des cho co lats DUC pré sen tant l’ef fec tif du Ber chem Sport

pen dant la sai son 1930-1931.

Cré dits : col lec tion pri vée de Wer ner Ve rhul st.

An vers, cadre de la grande fête du
foot ball belge
Dès l’ori gine, la Bel gique a joué un rôle dans la construc tion d’un
foot ball in ter na tio nal 35. Les clubs an ver sois, en par ti cu lier l’Ant werp
et le Beer schot, ont ap por té leur pierre à l’édi fice. Il est at tes té que
l’Ant werp dis pute des ren contres de football- association contre des
équipes néer lan daises en 1890. Le même club af fronte une équipe an‐ 
glaise en avril 1897 36. Le Beer schot or ga nise plu sieurs matches in ter‐ 
na tio naux contre des for ma tions néer lan daises et an glaises en
1902 37. À par tir de 1901, semble- t-il, les deux prin ci paux clubs an ver‐ 
sois prennent part au tour noi in ter na tio nal de Tour coing qui est or‐ 
ga ni sé an nuel le ment de puis 1897. Ils y cô toient des équipes fran çaises
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comme le Ra cing, Tour coing ou en core Le Havre 38. Au cours des dé‐ 
cen nies sui vantes, ils mul ti plient les matches in ter na tio naux en pri vi‐ 
lé giant tout de même les ad ver saires néer lan dais. À par tir 1909, une
équipe re pré sen ta tive de la ville d’An vers dis pute par exemple la
coupe Maas en Schelde (Meuse et Es caut) contre son ho mo logue de
Rot ter dam. Mais au tour nant des an nées 1900, le grand tour noi in ter‐ 
na tio nal de football- association  de Bel gique se dé roule à Bruxelles,
plus pré ci sé ment sur les ins tal la tions du Léo pold. La coupe Van der
Straten- Ponthoz, créée en 1900, ac cueille chaque année, au mo ment
de Pâques, des équipes belges, suisses, néer lan daises, an glaises et
fran çaises. S’ins pi rant du tour noi bruxel lois, le Beer schot sou haite or‐ 
ga ni ser aussi un tour noi in ter na tio nal sur son ter rain du Kiel, au sud
d’An vers. Il s’agit en effet d’un club qui nour rit de grandes am bi tions
dans le do maine du bal lon rond.

Il voit le jour en 1899 sur l’ini tia tive d’Al fred Gri sar un cour tier ma ri‐ 
time, ad mi nis tra teur de plu sieurs so cié tés et membre d’une riche fa‐ 
mille an ver soise d’ori gine al le mande ayant fait for tune dans le com‐ 
merce ma ri time. La nou velle so cié té est om ni sports mais ac corde
une place im por tante au foot ball, sport pra ti qué par Al fred Gri sar lors
de ses études à Vevey, en Suisse, et au Brigh ton Col lege en Grande- 
Bretagne 39. Avant de par tir par cou rir le monde, le fon da teur du
Beer schot fait appel à Paul Ha ve nith pour prendre la pré si dence du
club. Ce der nier, de re tour d’Amé rique du Sud, n’est autre que le
beau- frère d’Al fred Gri sar puis qu’il a épou sé Va len tine Gri sar. Il ap‐ 
par tient aussi à l’élite an ver soise et a exer cé quelque temps comme
di rec teur de la so cié té Le comp toir des pro duits co lo niaux. Quelques
se maines après son ar ri vée, soit le 11 avril 1901, Paul Ha ve nith trans‐ 
forme la so cié té spor tive en une so cié té ano nyme qui a pour objet
«  de prendre en lo ca tion et d’ex ploi ter des ter rains des ti nés aux
sports ath lé tiques et exer cices spor tifs, spé cia le ment en lawn- tennis,
foot ball, au cri cket, au golf et autre 40 ». La durée de la nou velle so‐ 
cié té est de 30 ans et son ca pi tal so cial de 20 000 francs, soit 800 ac‐
tions de 25 francs cha cune. Les ad mi nis tra teurs sont donc Paul Ha ve‐ 
nith, ren tier, Charles William Twelves et Delyn Tho mas, tous deux
cour tiers de na vires 41. Le Beer schot a alors pour se cré taire gé né ral
Van den Meersch, qui tra vaille pour Bunge et Born, une im por tante
firme ar gen tine so li de ment im plan tée à An vers d’où sont ori gi naires
ses fon da teurs spé cia li sés dans le né goce de ma tières pre mières. Les
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Année de la ren contre Af fluence

1901 100

1902 (jan vier) 500

1902 (dé cembre) 1 000

1904 1 200 à 1 500

1905 700 à 800

1906 2 000

1907 2 500

di ri geants du Beer schot re crutent des foot bal leurs parmi les so cié‐ 
taires de l’Ant werp. Ce ra co lage au quel se livre le Beer schot dès
1899/1900 est à l’ori gine d’une très forte ri va li té foot bal lis tique entre
les deux clubs et ex plique le re tard pris par An vers dans la for ma tion
d’une en tente spor tive par rap port à Bruxelles, Bruges ou en core
Liège 42. Il per met dans tous les cas au Beer schot d’in té grer ra pi de‐ 
ment l’élite du foot ball belge puisque l’équipe fa nion joue im mé dia te‐ 
ment en Pre mière di vi sion. Paul Ha ve nith fait du Beer schot le club de
foot ball le plus im por tant de Bel gique : en juin 1922, la so cié té spor‐ 
tive an ver soise compte 1 087 foot bal leurs li cen ciés contre 1 000 pour
le Da ring de Bruxelles et 841 pour le Stan dard de Liège 43.

En re vanche, le club échoua en 1900-1901 dans sa ten ta tive de mettre
sur pied un grand tour noi réunis sant les meilleures équipes d’Eu rope
de l’Ouest. Il faut at tendre le week- end de Pâques 1905 pour as sis ter à
la nais sance d’une com pé ti tion an nuelle réunis sant des clubs an glais,
fran çais et néer lan dais sur le ter rain du Beer schot 44. Mais les di ri‐ 
geants des Mauve et Blanc, cher chant à créer un évè ne ment qui per‐ 
met trait d’at ti rer les foules et donc de rem plir les caisses du club, ne
se ré signent pas : ils ima ginent la tenue d’un match in ter na tio nal op‐ 
po sant une sé lec tion belge à une sé lec tion néer lan daise. La ren contre
est dotée d’un tro phée of fert par Fré dé ric Van den Abeele, issu lui
aussi d’une riche fa mille de com mer çants an ver sois, bien connu dans
les mi lieux de l’es crime et dont le fils est membre du Beer schot. La
coupe Van den Abeele, ap pe lée Het Ko pe ren din getje (le «  truc  » en
cuivre) par les Néer lan dais, peut être consi dé rée comme le pre mier
match inter- nations du Conti nent. Sur tout, dis pu tée an nuel le ment,
elle s’af firme pro gres si ve ment comme la grande fête na tio nale du
foot ball belge. Dès les an nées 1900, la ren contre Belgique- Pays-Bas
de vient la plus po pu laire du pays.
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1908 3 000

1909 6 000

1910 8 000

1912 13 à 14 000

1913 14 000

1914 20 000

1920 (Jeux olym piques) 30 000

1921 30 000

1924 30 000

Source : La Vie Spor tive 45

Fi gure n° 4 : les joueurs de la sé lec tion na tio nale belge pé nètrent sur la pe louse

du stade du Beer schot à An vers lors du match Belgique- Pays-Bas (5 mai 1929).

Cré dits : Ar chives de l’URBS FA. Pho tos. Ar chives gé né rales du Royaume Bruxelles/Al ge- 
meen Rijk sar chief Brus sel.

En 1926, année au cours de la quelle la ren contre se dis pute pour la
pre mière fois sur le ter rain de l’Ant werp, La Vie Spor tive note qu’il
s’agit de «  la plus grande mo bi li sa tion de la masse spor tive connue
jusqu’ici 46  », la ca pa ci té du nou veau stade de l’autre club an ver sois
per met tant de battre sans aucun doute un nou veau re cord d’af‐ 
fluence.
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Fi gure n° 5 : spec ta teur du match Belgique- Pays-Bas, 5 mai 1929, An vers stade

du Beer schot.

Cré dits : Ar chives de l’URBS FA. Pho tos. Ar chives gé né rales du Royaume Bruxelles/Al ge- 
meen Rijk sar chief Brus sel.

Jusqu’en 1908, seules les ex hi bi tions bruxel loises des maîtres an glais
sont plus po pu laires que la ren contre Belgique- Hollande. Ils sont
4 000 au stade du Vi vier d’Oie le 5 mai 1907 pour as sis ter à une op po‐ 
si tion entre la sé lec tion na tio nale belge et le club lon do nien de Wool‐ 
wich Ar se nal 47 et en core 4 000 pour le match Belgique- Angleterre au
stade du Léo pold en avril de l’année sui vante 48. Par la suite, les
confron ta tions contre les équipes bri tan niques at tirent moins de
spec ta teurs  : 2 000 en mai 1908 pour une ren contre entre le Ra cing
Bruxelles et les Queen’s Park Ran gers au Vi vier d’Oie 49 ; « peu de pu‐ 
blic » à Bruges pour as sis ter au match entre le Club Bru geois et Hull
City, éga le ment pro fes sion nel, en mai 1908 50 ; 3 000 à 4 000 au ter‐ 
rain du Léo pold pour Belgique- Angleterre en 1910 51  ; 5 000 à 6 000
en 1912 52 et 10  000 en 1914 53 pour la même ren contre, tou jours à
Bruxelles. En core, dans l’im mé diat après- guerre, le Belgique- 
Angleterre en re gistre des af fluences sen si ble ment in fé rieures à celles
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des Belgique- Pays-Bas : ils sont 20 000 en 1920 au stade du Léo pold
FC à Uccle (Bruxelles) 54 et 25 000 en 1921 au stade du Da ring à Mo‐ 
len beek (Bruxelles) 55. La ren contre Belgique- France qui se dis pute à
Bruxelles par vient à ri va li ser en 1904, pour la pre mière édi tion de la
coupe Evence Cop pée  : 1 500 spec ta teurs. Mais elle perd vite en at‐ 
trac ti vi té par rap port à la coupe Van den Abeele  : 300 à 500 spec ta‐ 
teurs en 1905, 2 000 en 1907. En 1911, La Vie Spor tive évoque « la foule
peu com pacte au ter rain de l’Union Saint- Gilloise pour Belgique- 
France » 56. Deux ans plus tard, le même jour nal note  à pro pos de
l’op po si tion belgo- française : « le pu blic ne connut pas l’em bal le ment
ni l’en thou siasme que sus cite seul jusqu’à pré sent le fa meux match
Belgique- Hollande » 57. Au début des an nées 1920, l’af fiche Belgique- 
France at tire au tant que les ren contres contre les An glais  : ils sont
25 000 spec ta teurs au Parc Duden de l’Union Saint- Gilloise 58. Avant
1914, les ren contres contre les autres na tions en re gistrent moins de
spec ta teurs en core. L’Al le magne at tire 3  000 per sonnes à Liège en
avril  1911 59et 6  500 à An vers, au stade de l’Ant werp, en no‐ 
vembre  1913 60. Il faut at tendre l’après- guerre pour avoir des ren‐ 
contres qui at tirent au tant que Belgique- Hollande tel ce Belgique- 
Espagne de fé vrier  1923 qui at tire 30  000 per sonnes au stade du
Beer schot 61. Mais comme le rap pelle La Vie Spor tive du 6 mars 1925,
Belgique- Hollande de meure le « Great Event ».

La ren contre s’est en effet im po sée comme l’évè ne ment spor tif le plus
im por tant de Bel gique. Dès 1907, un ar ticle paru dans l’or gane of fi ciel
de l’URBS FA rap pelle que :
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Ce match consti tue, de puis quelques an nées, le vé ri table évè ne ment
spor tif de la sai son de foot ball car la lutte in tense qu’y sou tiennent
tous les ans nos re pré sen tants contre ceux de la Hol lande, a créé une
ému la tion énorme. De tous les coins du pays, les ama teurs de foot ‐
ball se ren dront à cette so len ni té spor tive et le nom breux pu blic qui
se pres se ra au Beer schot di manche, prou ve ra de façon cer taine les
im menses pro grès au près du pu blic an ver sois et belge 62.

En 1913, le même jour nal n’hé site pas à rap pe ler que le Belgique- 
Hollande est la grande fête du foot ball belge, à l’ins tar de la Cup pour
le foot ball an glais :
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Il est pour nous ce que la fi nale de la coupe d’An gle terre re pré sente
aux yeux de nos maîtres et ini tia teurs. C’est notre fête an nuelle à
nous ! c’est la foire du foot ball belge ! De par tout dé barque dans
notre Mé tro pole com mer ciale un flot tu mul tueux et grouillant de
spec ta teurs pla cides et de sup por ters chau vins et bruyants 63.

On as siste bien là à l’in ven tion d’une tra di tion, sanc tion née en 1921
par la pré sence au match du Pre mier mi nistre belge, le ca tho lique
Henry Car ton de Wiart, et de son mi nistre des Co lo nies, Louis Franck.
Le suc cès de la ren contre tient en effet dans sa ca pa ci té à s’af fir mer
pré co ce ment comme un vec teur de l’iden ti té na tio nale belge tout en
re cons ti tuant la ri va li té an ces trale avec les Néer lan dais, an ciens
maîtres du pays et aux dé pens des quels la Bel gique a ob te nu son in‐ 
dé pen dance en 1830.
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Quand on parle match in ter na tio nal en Bel gique, ex plique La Vie
Spor tive en 1910, l’ima gi na tion se trans porte im mé dia te ment à An ‐
vers, au ter rain du Beer schot AC où, de puis dix ans déjà, se dis pute
chaque année la coupe Van den Abeele. Les autres ren contres entre
na tions, qui n’ont lieu d’ailleurs que tous les deux ans en Bel gique, ne
semblent pas ex ci ter les es prits comme le match Belgique- Hollande.
Plu sieurs rai sons sont à don ner de cet état de choses. Tout d’abord la
coupe Van den Abeele a une his toire. En suite nos voi sins du Nord
nous sont plus fa mi liers, mieux connus ; vis- à-vis d’eux nous nous
sen tons en pré sence d’in di vi dus presque de même race, de même
ten dance, de même langue sou vent que nous. Sans nous en rendre
compte, nous les re ce vons un peu en fa mille, comme des cou sins 64.

De 1901 à 1904, l’évè ne ment est or ga ni sé di rec te ment par le Beer‐ 
schot. Ses di ri geants, consi dé rant qu’il s’agit déjà d’un évè ne ment na‐ 
tio nal, dé cident que le co mi té de sé lec tion de l’équipe belge doit être
consti tué des di ri geants des dif fé rents clubs de foot ball af fi liés à
l’UBSSA, no tam ment ceux jouant en Pre mière di vi sion. Pour cha cun
des postes, ils votent pour le meilleur joueur. C’est ainsi que sont dé‐ 
si gnés les ti tu laires et les rem pla çants de la sé lec tion na tio nale belge
pour les deux pre mières édi tions de l’épreuve qui se dé roulent en
1901 et au début de 1902. Mais pour la troi sième édi tion qui se doit
tenir en dé cembre  1902, le mode de dé si gna tion des in ter na tio naux
est mo di fié :
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La coupe Van den Abeele voit son rè gle ment chan ger. Ce ne sont plus
les re pré sen tants des clubs qui font l’équipe car l’es prit de clo cher
pré si dait sou vent à la for ma tion de l’équipe pré co ni sée par eux. C’est
un co mi té qui sé lec tion ne ra les joueurs 65.

Cette troi sième édi tion marque déjà un tour nant dans l’his toire de la
com pé ti tion et sur tout dans celle des matches in ter na tio naux de
l’équipe na tio nale belge. C’est lors de la ren contre du 14  dé cembre
1902 que pour la pre mière fois les joueurs d’Outre- Quiévrain ar borent
des maillots aux cou leurs na tio nales et adoptent un galon dé si gnant
le nombre de matchs joués par chaque joueur dans cette com pé ti‐ 
tion 66. Sur tout, les ob ser va teurs notent que, déjà, le pu blic s’est mon‐ 
tré « chau vin et peu spor tif 67 ». Cette exa cer ba tion du sen ti ment na‐ 
tio nal ne se dé ment pas au cours des an nées sui vantes :
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Si les matches inter- nations sont sui vis avec in té rêt par les sports ‐
men belges et si les ré sul tats en sont dis cu tés et em ployés pour éta ‐
blir des com pa rai sons entre nos joueurs et ceux des autres pays qui
nous ren contrent an nuel le ment, il est ce pen dant avéré que c’est le
match in ter na tio nal se dis pu tant an nuel le ment en Bel gique aux
belles ins tal la tions du Beer schot AC qui est re gar dé comme la ren ‐
contre ca pi tale qui ex cite les es prits et dont le ré sul tat est at ten du
avec im pa tience ; et, lorsque la vic toire daigne nous sou rire, un
conten te ment gé né ral se ma ni feste, l’amour- propre belge est sa tis ‐
fait 68.

La ren contre est aussi une bonne af faire com mer ciale. Pour le club
an ver sois du Beer schot d’abord, puisque les re cettes aux gui chets
sont in té gra le ment ver sées dans les caisses du club 69. De fait, l’or ga‐ 
ni sa tion de Belgique- Pays-Bas in té resse d’autres clubs, no tam ment
ceux de la ca pi tale. Dès 1903, l’Union Saint- Gilloise se porte can di‐ 
date, sans suc cès, pour ac cueillir l’évè ne ment 70. Elle en cou rage aussi
l’autre grande so cié té spor tive an ver soise, l’Ant werp FC, à pro po ser à
l’UBSSA l’or ga ni sa tion, sur son ter rain, d’une ren contre in ter na tio nale
contre l’Al le magne, dans l’es poir d’aug men ter elle aussi ses re ve nus 71.
L’in té rêt com mer cial se ma ni feste aussi à l’échelle de la ville d’An vers,
puisque la ren contre per met de drai ner dans la cité scal déenne des
mil liers de sup por ters venus de toute la Bel gique mais aussi des Pays
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Bas voi sins – 2 500 en 1912 –, et qui sont au tant de consom ma teurs,
ce dont pro fitent les com mer çants lo caux :

An vers, sous l’ini tia tive de com mer çants ha biles, prend ce jour- là un
air de fête […] Cette fois, l’on as sure que la ville d’An vers sera of fi ciel ‐
le ment en fête, non pas uni que ment pour re ce voir les Hol lan dais,
mais sur tout pour fêter di gne ment ce grand évè ne ment spor tif ame ‐
nant dans la Mé tro pole des mil liers d’étran gers 72.

Dans son édi tion du 16 mars 1914, le jour nal Le Matin re vient sur l’ef‐ 
fer ves cence qui règne dans les rues de la ville d’An vers :
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Par tout, aux bal cons des hô tels, aux fe nêtres des mai sons, sur le toit
des taxis, par tout, flot taient hier des dra peaux belges et hol lan dais ;
quan ti té de bou ton nières fai saient se ma rier des ru bans orange et
tri co lores. Vers une heure, la foule se rua, à pied, en voi ture, en tram,
en taxi, en om ni bus […], n’im porte com ment, vers le ter rain du Beer ‐
schot où de vait, vers deux heures et demie, se jouer le plus grand
match de foot ball de l’année.

Ainsi, c’est bien à An vers que se dé roule le match le plus im por tant du
foot ball belge, et non à Bruxelles. Quoique la ca pi tale ac cueille la ren‐ 
contre une pre mière fois en 1930, lors de l’inau gu ra tion du stade du
Cen te naire. Jusqu’à cette date, l’URBS FA avait re chi gné à dé lo ca li ser
l’évè ne ment et avait œuvré pour qu’il reste or ga ni sé à An vers où se
trou vaient les plus grandes en ceintes spor tives de Bel gique.
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Les stades an ver sois : les plus
mo dernes de Bel gique ?
Le suc cès crois sant du match Belgique- Hollande oblige le Beer schot
à construire une nou velle en ceinte en 1913. Elle est alors la plus
grande de Bel gique. Tou jours en clin à vou loir dé pas ser son rival,
l’Ant werp lui em boîte le pas au début des an nées 1920. En 1923, la ville
d’An vers pos sède ainsi les deux plus grands stades du pays, à une
époque où la mo der ni té des en ceintes spor tives se jauge à l’aune de
leur ca pa ci té. Jusqu’en 1913, les deux so cié tés spor tives an ver soises
pos sèdent des stades de qua li té mais ne se dé marquent pas de leurs
ho mo logues bruxel loises ou lié geoises. À ses dé buts, l’Ant werp dé mé
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nage à plu sieurs re prises. Entre 1895 et 1903, il oc cupe par exemple le
vé lo drome du Zu ren borg dans le quar tier de Ber chem. À cette
époque, les grands clubs bruxel lois et le FC Liège s’adonnent aussi au
foot ball dans des vé lo dromes 73. En 1908, les foot bal leurs de l’Ant werp
se fixent pour une durée de 15 ans au Kiel, dans le sud de la ville. Le
nou veau stade pré sente une tri bune de 350 places et des gra dins
pou vant conte nir jusqu’à 5 000 per sonnes. Il doit l’agran dir pour cer‐ 
taines ren contres comme lors du Belgique- Allemagne de no‐ 
vembre  1913. L’in fra struc ture est de qua li té puis qu’elle compte des
ter rains de foot ball, quatre courts de ten nis, des ves tiaires, une bu‐ 
vette, des jar di nets et des pe louses 74. L’or gane of fi ciel de l’URBS FA ne
manque pas de van ter les mé rites de l’Ant werp, as su rant que son
stade « est, si pas le plus grand ni le plus luxueux, au moins le mieux
com pris et le plus co quet du pays 75 ». Un an plus tard, le même jour‐ 
nal pré tend que, après la re mise à neuf de l’en ceinte de l’Ant werp,
cette der nière « peut être comp tée parmi les meilleures du pays 76 ».
Les mêmes pro pos sont tenus au sujet de l’en ceinte du Beer schot
construite en 1899, éga le ment dans le quar tier du Kiel, sur un an cien
champ de courses ap par te nant à la fa mille Gri sar. Le ter rain de foot‐ 
ball est amé na gé sur la piste de course, le bâ ti ment du pe sage est
trans for mé en ves tiaire alors que la tri bune de vient une buvette- 
restaurant 77. Le ter rain « est de très bonne qua li té 78 » et « les ins tal‐ 
la tions (sont) ma gni fiques 79  ». Comme les di ri geants de l’Ant werp,
ceux du Beer schot font des amé na ge ments pour ac cueillir les foules
spor tives, tou jours plus im por tantes, no tam ment pour la ren contre
op po sant la Bel gique aux Pays Bas. En 1909, une tri bune pou vant ac‐ 
cueillir 3 000 per sonnes as sises est amé na gée 80. Deux ans plus tard,
de nou velles es trades per mettent d’aug men ter la ca pa ci té de 2  000
places 81. Mais si le stade de l’Union Saint- Gilloise ou de Bruges sont
de mau vaise qua li té selon La Vie Spor tive, Bruxelles et Liège pos‐ 
sèdent des stades qui ri va lisent avec ceux des clubs an ver sois. Les
en ceintes du Ra cing ou du Léo pold sont par ti cu liè re ment ap pré ciées
par les spé cia listes 82. Comme à An vers, on y mul ti plie les amé na ge‐ 
ments : en 1907, les tri bunes et gra dins du Vi vier d’Oie, ter rain du Ra‐ 
cing, sont agran dis pour por ter sa ca pa ci té à 6 000 places afin de re‐ 
ce voir le club an glais d’Ar se nal 83.

Une pre mière rup ture in ter vient en 1913 avec la construc tion, tou‐ 
jours dans le quar tier du Kiel, du nou veau stade du Beer schot. Les af ‐
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fluences de Belgique- Hollande de  1911 et  1912 ainsi que l’am bi tion
d’une par tie des élites spor tives an ver soises d’ac cueillir les Jeux
olym piques dans la cité scal déenne en 1920 poussent le club mauve et
blanc à faire l’ac qui si tion d’in fra struc tures plus vastes. Pour ce faire,
Paul Ha ve nith crée une so cié té ano nyme, L’In dus trie du Bâ ti ment, en
charge de lever des fonds parmi les riches com mer çants de la Mé tro‐ 
pole alors que la fa mille Gri sar met à dis po si tion les ter rains né ces‐ 
saires 84. Les ca pi taux réunis 85 per mettent d’éri ger un stade de
30 000 places, soit le plus im por tant de Bel gique. Comme le rap pelle
La Vie Spor tive le 18 sep tembre 1913, soit trois jours avant l’inau gu ra‐ 
tion de la nou velle en ceinte, « nous voilà loin de tout ce qui exis tait
jusqu’à pré sent […]. Tout cet en semble, pro jet hardi d’une réa li sa tion
tel le ment coû teuse qu’il semble im pos sible, en de hors de notre Mé‐ 
tro pole com mer ciale, de trou ver des mé cènes assez gé né reux pour
en imi ter la fas tueuse construc tion  ». La tri bune prin ci pale, qui
compte 3 000 places as sises, est construite par la fi liale an ver soise de
la firme Hum phreys de Londres. Cette der nière, éga le ment im plan tée
au  Caire et à Bue nos Aires, est spé cia li sée dans les en ceintes spor‐ 
tives. Elle a déjà réa li sé celles de Glas gow, de Man ches ter et du club
lon do nien d’Ar se nal au mo ment de son ins tal la tion à High bu ry 86. De
nou veaux amé na ge ments sont réa li sés en 1920 afin d’ac cueillir les
Jeux olym piques. La ca pa ci té du stade est por tée à 32 000 places 87.
Les ri vaux bruxel lois ne manquent pas de ré agir. En mai 1914, l’Union
Saint- Gilloise pré voit de s’ins tal ler au parc Duden dans une en ceinte
de 25 000 places. Mais l’opé ra tion ne s’ef fec tue qu’en 1921. Quelques
mois plus tard, en juillet  1914, c’est au tour du Da ring d’in ves tir
200 000 francs pour faire l’ac qui si tion d’un ter rain si tuée chaus sée de
Gand, à Mo len beek, sur le quel le club sou haite faire éri ger un nou‐ 
veau stade. Mais la guerre oblige ses di ri geants à re por ter leur pro jet
au début des an nées 1920.

Au len de main de la Pre mière Guerre mon diale, d’autres clubs belges
four nissent un ef fort consi dé rable pour construire des en ceintes
spor tives. C’est à Ma lines qu’un stade plus grand que celui du Beer‐ 
schot sort de terre : 35 000 places. Il est inau gu ré en août 1923. Mais
moins de trois mois plus tard, l’Ant werp ouvre les portes de son nou‐ 
vel écrin qui peut ac cueillir jusqu’à 50 000 per sonnes. En 1922, les di‐ 
ri geants du club créent une so cié té ano nyme pour faire l’ac qui si tion
d’un ter rain dans la com mune de Deurne, en ban lieue an ver soise. Le
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conseil d’ad mi nis tra tion de cette so cié té a pour pré sident l’in con‐ 
tour nable Al fred Ver dyck et compte plu sieurs in dus triels et avo cats
an ver sois 88. En no vembre de la même année, ils an noncent la
construc tion du nou veau stade pour un coût de 1,5 mil lion franc. L’in‐ 
fra struc ture doit s’or ga ni ser de la façon sui vante :

Le ter rain com prend 80 000 m². Le che min d’accès aura 45 m de lar ‐
geur. Il y aura 11 autres che mins de 25 mètres de large. En face de
l’en trée il y aura un étang. On doit éta blir aussi des courts de ten nis,
un bas sin de na ta tion avec tri bune […]. Un mo nu ment sera érigé en
mé moire des membres de l’Ant werp morts au champ d’hon neur. La
tri bune fera 130 mètres de long et pour ra ac cueillir 6 000 spec ta ‐
teurs. Pour la presse, un local avec 12 té lé phones. Les po pu laires
pour ront caser 45 000 per sonnes dont 20 000 sur les gra dins 89.

Pas moins de douze courts de ten nis sont donc amé na gés ainsi
qu’une piste d’ath lé tisme. En re vanche, le pro jet de bas sin de na ta tion
est re pous sé. Les di ri geants mènent aussi une ré flexion sur l’accès au
stade, qui est peut- être le point faible du ter rain du Beer schot, et fa‐ 
vo rise une ap proche glo bale de la mo bi li té ur baine. Tous les moyens
de trans port sont en vi sa gés. D’abord, un parc pour 200 au to mo biles
est réa li sé 90. Ce qui im plique le dé ve lop pe ment du ré seau rou tier en
di rec tion du stade. En suite, on pense à re lier le stade au centre de la
ville d’An vers par les tram ways :

22

Outre la créa tion de nom breuses voies d’accès ve nant non seule ment
du centre de la Mé tro pole, mais aussi des com munes en vi ron nantes,
la com pa gnie des tram ways an ver sois se dé clare dis po sée à re lier le
nou veau stade à tous les points de dé part in té res sants 91.

Les ser vices d’au to bus ne sont pas né gli gés et sont sol li ci tés dès le
pre mier match de foot ball qui se dé roule dans le nou veau stade en
no vembre  1923 92. Sur tout, la nou velle en ceinte doit être à l’ori gine
d’un nou veau quar tier :

23

Pour la com mune de Deurne, la créa tion du Sta dion lui donne le
coup de ba guette ma gique, as su rant l’ave nir et le dé ve lop pe ment le
plus heu reux de cette lo ca li té de la ban lieue. Entre la chaus sée de
Turn hout et le stade, les ter rains sont ac quis par une so cié té qui va
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créer les nou veaux quar tiers, cités- jardins, etc. ainsi que les bou le ‐
vards et les dif fé rentes ar tères qui don ne ront accès au stade 93.

Elle s’ins crit dans un plan de dé ve lop pe ment ur bain, né ces si tant pour
les di ri geants de l’Ant werp de dis cu ter avec les au to ri tés pro vin ciales
ainsi que com mu nales d’An vers et de Deurne :

24

Il sera pour le sport en même temps que pour l’ex ten sion et l’amé lio ‐
ra tion d’un énorme quar tier nou veau d’une uti li té consi dé rable […]
Les au to ri tés com mu nales des com munes d’An vers et de Deurne,
ainsi que les Ponts et Chaus sées ont ap por té un large appui à ce pro ‐
jet tout sim ple ment gran diose […]. Voilà donc un fait à sou li gner : la
ville, la Pro vince, les com pa gnies de trans ports se pré oc cupent de
l’éta blis se ment d’un stade mo dèle, car l’on a enfin com pris son im ‐
por tance au point de vue du dé ve lop pe ment des ban lieues 94.

Le stade de l’Ant werp, en core ap pe lé Bor suil sta dion, de vient alors la
plus grande en ceinte spor tive de Bel gique. Il le de meure jusqu’en 1930
et l’inau gu ra tion à Bruxelles du stade du Cen te naire qui peut conte nir
75 000 spec ta teurs 95.
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Conclu sion
Le dy na misme du port d’An vers a eu un im pact sur l’évo lu tion du
foot ball local. Jusqu’en 1914, les bases du bal lon rond an ver sois sont
déjà bien éta blies et font de la Mé tro pole l’un des bas tions du foot ball
belge. Le mou ve ment as so cia tif y a vu le jour, cer tains di ri geants des
deux grands clubs de la ville jouent un rôle im por tant dans les ins‐ 
tances di ri geantes na tio nales, la cité por tuaire ac cueille le match de
foot ball le plus im por tant du pays et, en 1913, elle se dote du plus
grand stade de Bel gique. Mais ce sont bien les an nées 1920 qui cor‐ 
res pondent à l’âge d’or du foot ball an ver sois. Au cours de cette dé‐ 
cen nie, An vers de vient la place forte du foot ball belge. Tout en
confor tant ses atouts de la pé riode pré cé dente, le bal lon rond an ver‐ 
sois do mine spor ti ve ment celui des autres grandes villes du pays,
sans comp ter qu’il est à l’ori gine de la pra tique cor po ra tive en Bel‐ 
gique et que son mou ve ment as so cia tif se montre par ti cu liè re ment
dy na mique. Cette hé gé mo nie est contes tée par Bruxelles à par tir des
an nées 1930 avec la construc tion du stade de Cen te naire, qui ac‐ 
cueille à plu sieurs re prises Belgique- Hollande, et le re tour sur le de ‐

26



Anvers, place forte du football belge (1880-1939)

Licence CC BY 4.0

1  Pho to gra phie pu bliée le 17 août 2014 sur le site de la chaîne de té lé vi sion
spor tive néer lan do phone Spor za (https://spor za.be/nl/2014/08/17/_gent- 
zeehaven_- wij-wereldhaven-1-2062768/) et re prise par Wer ner Ve rhul st,
Beer schot van A tot Z, Al sem berg, 2022.

2  Sur les images et ima gi naires des ports eu ro péens, voir Fran çoise
Taliano- Des Ga rets (dir.), Ports d’Eu rope. Images et ima gi naires (XVIII -XXI

siècle), Paris, CNRS Édi tions, 2022.

3  Scaldéen- nne, re la tif à l’Es caut (Schelde en néer lan dais).

4  Selon So phie de Schaep dri j ver, An vers au rait même dé pas sé Londres en
1912 pour de ve nir le deuxième port mon dial der rière New- York, voir So phie
de Schaep dri j ver, La Bel gique et la Pre mière Guerre mon diale, Bruxelles,
P.I.E. Peter Lang, 2004.

5  Pierre Tilly, «  Les ports de la mer du Nord et la na vi ga tion rhé nane  :
concur rence et com plé men ta ri té entre es pace na tio nal et com mu nau taire
(1921-1958) » dans Jean- François Eck, Pierre Tilly, Béa trice Tou che lay (dir.),
Es paces por tuaires. L’Eu rope du Nord à l’in ter face des éco no mies et des
cultures (19 -20  siècle), Vil le neuve d'Ascq, Presses Uni ver si taires du Sep ten‐ 
trion, 2015, p. 53-70.

6  Jan Van Acker, An vers. D’es cale ro maine à port mon dial, Bruxelles, Mer cu‐ 
rius, 1975.

7  Mi chel Du mou lin, « L’En trée dans le XX   siècle (1905-1918) » dans Mi chel
Du mou lin, Em ma nuel Gé rard, Mark Van den Wi jn gaert, Vincent Du jar din,
Nou velle His toire de Bel gique (1905-1950), Bruxelles, Édi tions Com plexe,
2006, p. 35.

8  Jan Van Acker, op. cit., 1975.

9  Em ma nuel Gé rard, « La Dé mo cra tie rêvée, bri dée et ba fouée (1918-1939) »
dans Mi chel Du mou lin, Em ma nuel Gé rard, Mark Van den Wi jn gaert, Vincent
Du jar din, Nou velle His toire de Bel gique (1905-1950), op. cit., p. 144.

vant de la scène foot bal lis tique des clubs de la ca pi tale, en par ti cu lier
l’Union Saint- Gilloise et le Da ring. Une re mise en cause du foot ball
an ver sois qui coïn cide avec un cer tain ra len tis se ment du port d’An‐ 
vers de puis la fin de l’année 1930 et le début de la crise éco no mique
en Bel gique.

e e

e e

e

https://sporza.be/nl/2014/08/17/_gent-zeehaven_-wij-wereldhaven-1-2062768/


Anvers, place forte du football belge (1880-1939)

Licence CC BY 4.0

10  Anne Win ter, « Cir cuits de mi gra tion vers un port en for ma tion : An vers,
1760-1860 », Revue du Nord, 2013/1, n° 399, p. 125-164.

11  Ma rijke De Hol lan der, Sport in t’stad. Ant wer pen 1830-1914, Lou vain, Uni‐ 
ver si taire Pers Leu ven, 2006.

12  Ibid.

13  L’Ant werp FC est dé si gné ainsi en Bel gique dès le début du XX  siècle car
il est consi dé ré comme le plus an cien club de foot ball du pays.

14  La Mé tro pole, 10 avril 1901.

15  Il prend la tête du club en oc tobre 1908, voir Le Matin, 29 oc tobre 1908.

16  Le Soir, 28 août 1919.

17  Le Vé loce, 31 juillet 1896.

18  Soit les dis tricts ac tuels de la ville d’An vers.

19  Soit les 19 com munes ac tuelles de la ré gion Bruxelles- Capitale.

20  En te nant compte des com munes proches comme Ou grée et Se raing.

21  Ar chives Gé né rales du Royaume, fonds non clas sé de l’URBS FA, dos sier
n°28 « Ber chem Sport ».

22  La Vie Spor tive, 1 jan vier 1902.

23  La Vie Spor tive, 10 mars 1925.

24  La Vie Spor tive, 20 fé vrier 1926.

25  La Vie Spor tive, 26 sep tembre 1910.

26  La Vie Spor tive, 28 août 1911.

27  Els Witte, « La Construc tion de la Bel gique (1828-1847) » dans Els Witte,
Éliane Gubin, Jean- Pierre Nan drin, Gita De ne ckere, Nou velle His toire de
Bel gique (1830-1905), Bruxelles, Édi tions Com plexe, 2005, p. 133.

28  Ro land Bae tens, « Crois sance por tuaire et ur ba ni sa tion : le cas d’An vers
(XIX  siècle) », The Nor thern Ma ri ner/Le Marin du Nord, avril 1998, VIII, n° 2,
p. 51-59.

29  Sur l’in dus tria li sa tion du port d’An vers, voir Jan Van Acker, An vers. D’es‐ 
cale ro maine à port Mon dial, Bruxelles, Mer cu rius, 1975 ainsi que Ro land Op
de Beeck, «  L’in dus trie au port d’An vers  : aménagement- environnement-
impact sur l’éco no mie de la ré gion », Hommes et Terres du Nord, 1971/1, p. 5-
37.

e

e



Anvers, place forte du football belge (1880-1939)

Licence CC BY 4.0

30  La Vie Spor tive, 20 avril 1914.

31  Het Han dels blad, 2 oc tobre 1920.

32  La Vie Spor tive, 9 juillet 1925.

33  Ar chives Gé né rales du Royaume, fonds non clas sé de l’URBS FA, dos sier
n° 88 « Ligue spor tive du com merce d’An vers ».

34  La Vie Spor tive, 25 juin 1925.

35  Paul Diet schy, « La Bel gique et la Suisse dans la construc tion du foot ball
in ter na tio nal  (1904-1930) », dans Tho mas Bus set, Ber trand Fin coeur, Roger
Bes son (éds), En marge des grands. Le foot ball en Bel gique et en Suisse, Berne,
Peter Lang, 2018, p. 17-36.

36  Le Vé loce, 26 août 1896.

37  La Vie Spor tive, 7 août 1901.

38  La Vie Spor tive, 11 dé cembre 1901 et 28 mai 1902.

39  La Vie Spor tive, 8 avril 1920.

40  La Mé tro pole, 26 avril 1901.

41  La Mé tro pole, 26 avril 1901.

42  Au tour nant des an nées 1910, les grands clubs d’une même ville prennent
l’ha bi tude de for mer des en tentes spor tives afin de fa ci li ter les re la tions fi‐ 
nan cières entre eux et de li mi ter la concur rence dans le re cru te ment de
joueurs. Le mou ve ment s’amorce à Bruxelles (Da ring, Union Saint- Gilloise,
Léo pold, Ra cing) avant d’at teindre Bruges (en tente entre le Foot ball Club
Bru geois et le Cercle de Bruges) et, en fé vrier 1912, Liège (en tente entre le
Foot ball Club Lié geois et le Stan dard). À An vers, la réa li sa tion d’une telle en‐ 
tente se fait plus tar di ve ment. Les deux clubs doivent pour tant s’en tendre à
par tir de 1909 pour for mer une équipe re pré sen ta tive de la Mé tro pole de‐ 
vant af fron ter une sé lec tion de Rot ter dam dans le cadre de la coupe Maas
en Schelde (Meuse et Es caut). Un co mi té de sé lec tion, com po sé de trois di ri‐ 
geants de l’Ant werp FC et trois re pré sen tants du Beer schot, est mise en
place. Mais les re la tions sont si conflic tuelles que, dès la troi sième édi tion,
on échoue à for mer une sé lec tion an ver soise, les joueurs du Beer schot re fu‐ 
sant de s’ali gner aux côtés de leurs ho mo logues de l’Ant werp FC. En avril
1912, une nou velle en tente doit être créée pour l’or ga ni sa tion d’un match
En tente anversoises- Entente bru geoise en vue de col lec ter des fonds pour
les Jeux olym piques de Stock holm. Mais la ten ta tive échoue, la ren contre
pré vue est an nu lée et la for ma tion d’une en tente an ver soise est re pous sée.



Anvers, place forte du football belge (1880-1939)

Licence CC BY 4.0

Fi na le ment, en juillet 1912, La Vie Spor tive peut an non cer la conclu sion d’une
en tente an ver soise «  après de nom breuses dif fi cul tés  », avouant que «  la
dis cus sion fut longue, voir même ani mée par mo ment  ». En 1922, elle est
éten due au Ber chem Sport.

43  La Vie Spor tive, 16 juin 1922.

44  La Vie Spor tive, 14 avril 1905.

45  8 jan vier 1902  ; 19 dé cembre 1902  ; 5 jan vier 1904  ; 5 mai 1905  ; 1  mai
1906 ; 15 avril 1907 ; 26 mars 1908 ; 14 mars 1910 ; 11 Mars 1912 ; 13 mars 1913 ;
16 mars 1914 ; 12 mai 1921 ; 19 mai 1921 ; 29 avril 1924.

46  La Vie Spor tive, 16 mars 1926.

47  La Vie Spor tive, 6 mai 1907.

48  La Vie Spor tive, 19 avril 1908.

49  La Vie Spor tive, 4 mai 1908.

50  Ibid.

51  La Vie Spor tive, 28 mars 1910.

52  La Vie Spor tive, 11 avril 1912.

53  La Vie Spor tive, 12 jan vier 1914.

54  La Vie Spor tive, 21 fé vrier 1920.

55  La Vie Spor tive, 26 mai 1921.

56  La Vie Spor tive, 1  mai 1911.

57  La Vie Spor tive, 17 fé vrier 1913.

58  La Vie Spor tive, 10 mars 1921.

59  La Vie Spor tive, 24 avril 1911.

60  La Vie Spor tive, 24 no vembre 1913.

61  La Vie Spor tive, 6 fé vrier 1923.

62  La Vie Spor tive, 11 avril 1907.

63  La Vie Spor tive, 6 mars 1913.

64  La Vie Spor tive, 14 mars 1910.

65  La Vie Spor tive, 28 sep tembre 1902.

66  La Vie Spor tive, 26 no vembre 1902.

67  La Vie Spor tive, 19 dé cembre 1902.

er

er



Anvers, place forte du football belge (1880-1939)

Licence CC BY 4.0

68  La Vie Spor tive, 19 mars 1911.

69  Ce n’est qu’au début des an nées 1920 que la fé dé ra tion belge de foot ball
pré lève un pour cen tage sur la billet te rie.

70  La Vie Spor tive, 8 dé cembre 1903.

71  La Vie Spor tive, 17 fé vrier 1905.

72  La Vie Spor tive, 6 mars 1913.

73  Le Vé loce, 26 sep tembre 1897. À Bruxelles par exemple, l’Ath le tic and Run‐ 
ning Club joue au vé lo drome de la Cambre, le Ra cing au Vé lo drome Bruxel‐ 
lois, le Ra pi di tas FC au Vé lo drome de Lae ken et le Léo pold cer tain de ses
matches au Vé lo drome de Long champs. À Liège, le Liège FC joue au vé lo‐ 
drome de la Bo ve rie.

74  La Vie Spor tive, 24 août 1908.

75  La Vie Spor tive, 29 août 1909.

76  La Vie Spor tive, 19 sep tembre 1910.

77  La Vie Spor tive, 12 sep tembre 1924.

78  La Vie Spor tive, 19 sep tembre 1907.

79  La Vie Spor tive, 14 mars 1912.

80  La Vie Spor tive, 22 mars 1909.

81  La Vie Spor tive, 9 mars 1911.

82  La Vie Spor tive, 19 sep tembre 1907.

83  La Vie Spor tive, 29 avril 1907.

84  Pour plus de dé tail sur l’opé ra tion, voir Ma rijke De Hol lan der, Sport in
t’stad. Ant wer pen 1830-1914, op.cit., p. 183-188.

85  Le ca pi tal so cial de l’en tre prise est de 900 000 francs, une somme consi‐ 
dé rable à l’époque pour le sec teur du sport, voir La Vie Spor tive, 31 mars
1920.

86  Hum phreys Li mi ted construit en core le bas sin de na ta tion d’An vers pour
les Jeux olym piques de 1920 ainsi que le stade de Ber chem Sport. Mais en
1922, elle dé cide de se re ti rer de Bel gique en rai son d’un change de ve nu
trop dé fa vo rable. Deux de ses em ployés belges, Vers tap pen et Holt, s’as so‐ 
cient à Charles Cnoops, le père des JO d’An vers, pour créer la firme Vers tap‐ 
pen, Holt et Cie qui doit as su rer l’hé ri tage de l’en tre prise lon do nienne. Voir
La Vie Spor tive, 17 no vembre 1922.



Anvers, place forte du football belge (1880-1939)

Licence CC BY 4.0

87  La Vie Spor tive, 15 mai 1920.

88  Ar chives Gé né rales du Royaume, fonds non clas sé de l’URBS FA, dos sier
n° 1 « Ant werp Foot ball Club ».

89  La Vie Spor tive, 4 fé vrier 1923.

90  La Na tion Belge, 5 fé vrier 1923.

91  La Meuse, 6 mars 1923.

92  La Libre Bel gique, 27 oc tobre 1923.

93  La Vie Spor tive, 6 mars 1923.

94  La Meuse, 6 mars 1923.

95  Sur ce stade, voir Xa vier Breuil, « Le Hey sel : du stade du Cen te naire au
stade du Roi Bau douin (de 1928 à nos jours)  », dans Diet mar Hüser, Paul
Diet schy, Phi lipp Di dion (dir.), Sport- Arenen/Arènes du sport. Deutsch- 
französisch-europäische Pers pek ti ven im «  lan gen  » 20. Jah rhun dert/Pers‐ 
pec tives franco- allemandes et eu ro péennes dans le «  long » XX  siècle, Stutt‐ 
gart, Franz Stei ner Ver lag, 2022, p. 133-150.

Français
La ville d’An vers a joué un rôle es sen tiel dans le dé ve lop pe ment du foot ball
belge de la fin du XX   siècle à la veille de la Se conde Guerre mon diale. Le
poids éco no mique et dé mo gra phique du port a pu per mettre la nais sance
de deux grandes équipes, l’Ant werp FC (1880) et le Beer schot AC (1899). Le
dé ve lop pe ment d’un sec teur as so cia tif et d’un foot ball cor po ra tif puis sant
nour rissent l’in té rêt pour le foot ball et des clubs qui do minent le foot ball
belge dans l’entre- deux-guerres. La construc tion et l’ex ten sion de stades
pou vant ac cueillir jusqu’à 50 000 spec ta teurs té moignent de la vi gueur de la
place d’An vers qui voit les joutes an nuelles entre les sé lec tions belge et hol‐
lan daise, au tre ment dit la « fête na tio nale du foot ball belge ». Le foot ball an‐ 
ver sois a aussi été in fluent par l’in ter mé diaire de ses di ri geants avec no tam‐ 
ment Al fred Ver dyck, secrétaire- général de la fé dé ra tion belge de 1911 à
1954.

English
The city of An t werp played a key role in the de vel op ment of Bel gian as so ci‐ 
ation foot ball from the end of the 20th cen tury to the eve of the Second
World War. The eco nomic and demo graphic weight of the port en abled the
birth of two major teams, An t werp FC (1880) and Beer s chot AC (1899). The
de vel op ment of an as so ci at ive sec tor and power ful cor por ate foot ball
fuelled in terest in foot ball and the clubs that dom in ated Bel gian foot ball
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between the wars. The con struc tion and ex ten sion of sta di ums with a ca pa‐ 
city of up to 50 000 spec tat ors test i fied to the vigour of An t werp, which saw
the an nual matches between the Bel gian and Dutch na tional teams - in
other words, the “na tional fest ival of Bel gian foot ball”. An t werp foot ball was
also in flu en tial through its lead ers, not ably Al fred Verdyck, secretary- 
general of the Bel gian FA from 1911 to 1954.
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